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Q. MCS : Qu’est ce qui t’a poussé à t’orienter dans ces études ? 
R J-P : C'est le fait de << sauver des vies>>  et « le sens de l'humanité »

Q. MCS : Peux tu nous expliquer la méthode des 3 A
R J.-P. : La méthode des trois A: Accepter s'Adapter et Appliquer
c'est une méthode permettant à toute personne d'atteindre son objectif.

Accepter : se déclarer prêt à faire quelque chose
Adapter: modifier sa pensée, son comportement pour se mettre dans une nouvelle situation.
Appliquer: Mettre en œuvre, en pratique ce qui a été défini, prévu, décidé. 
En appliquant ces 3 méthodes je suis passée de L1 en L2, de L2 en L3 et je gravirai les échelons avec les 3A.

Q. MCS: Est-ce que ton diplôme sera reconnu internationalement ?
R J.-P. : Mon diplôme lui sera reconnu internationalement, après il y a aussi quelques écoles de droit privées

Q. MCS: Etais-tu préparée à un parcours aussi éprouvant ?
R. M.-P. : Je m'étais déjà préparée psychologiquement et intellectuellement avant de rentrer en médecine. 
Il faut comprendre que la médecine n'est pas une étude facile. On ne fait pas la médecine pour de l'argent ou 
parce que papa et maman voudraient que je fasse ce métier ou encore parce mes amis ont décidé de s'orienter dans cette branche 
et je dois faire pareil :
NOOOOOOOOOOOON la médecine est une étude qui nécessite : 

la Détermination, l'Amour du métier, un sens d'Humanité, la Volonté et par dessus tout le Courage (DAHVC).
« Faire la médecine c'est comme entrer dans le mariage, il faut se préparer à toute éventualité car à un moment donné tu auras 
envie de tout abandonner. Tu devras faire face à beaucoup de réalités, et tu auras un sentiment d'incapacité, tu te poseras mille 



et une questions à la fois.  Mais surtout n'abandonne jamais d'où le mot courage dans ma définition de la médecine.

« Dans cette étude tu tomberas, tu pleureras, tu seras humilié, mais tu te relèveras. Ta détermination et ton amour du métier 
te donneront le courage d'aller plus loin pour atteindre l'objectif fixé ».

Q. MCS : Comptes-tu faire une spécialisation ?
R M.-P. : Oui, la médecine cela sera jusqu'à la spécialisation et j'opterai pour la cardiologie 
plus précisément la chirurgie cardio-vasculaire.

Q. MCS : As-tu une idée du pourcentage d’enfants qui arrivent à avoir un métier ?
R M.-P. : Je ne connais pas le pourcentage exact. Je pense qu'avec un peu de soutien certains ont pu aller loin dans les 
études pour avoir une situation professionnelle stable. D’autres par manque de soutien deviennent des mendiants,
Nous les voyons dans la rue,  ils sont livrés à eux-mêmes et nous voyons aussi des petits enfants qui se battent pour 
pouvoir survivre.

Q. MCS : Peux tu nous dire quelques mots des évènements à Ouagadougou ?
R M.-P. : J’aime mon pays, mais j'envisage de m'installer dans un autre pays.
Dans un intervalle de 8 mois deux coups d'État se sont produits à Ouagadougou et énormément 
de gens ont été touchés physiquement, psychologiquement et émotionnellement. Sincèrement je crains pour mon avenir.
Je me souviens même quand j'étais en stage un des médecins m'a posé la question de savoir si je suis sûre et certaine de terminer 
ma médecine générale ici au Burkina Faso avec ce qui s'y passe.
« Depuis ce jour cette question défile dans ma tête »



Q. MCS : T’accordes-tu des moments pour toi, …t’évader un peu ?
R. M.-P. : Oui, je vais marcher, courir, …pour faire un peu de sport. `

Q. MCS : Quels conseils donnerais tu as des enfants pour avoir un métier ?
R. M.-P. : L’encadrement est important, il faudrait beaucoup plus de communication, plus d'activités artistiques.
Un enfant peut réussir dans la vie en choisissant un métier manuel comme la couture, les métiers d'art... 
L'essentiel est de pouvoir être indépendant.

Q. MCS : Quels conseils peux tu donner à de futurs étudiants en médecine ?
R. J.-P. : Mes cher(e)s petit(e)s frères ou sœurs, si après l'obtention de votre baccalauréat vous souhaitez faire la médecine, 
que ce se soit par volonté, par amour et non parce que x ou y vous a imposé son choix. 
La médecine n'est pas du jeu, vous serez appelés à sauver des vies et non à ôter des vies. 
La vie humaine vaut plus que de l'or, de l'argent et toute la richesse du monde. Certes il y aura le découragement, 
l'envie d'abandonner mais ne baissez surtout pas les bras.
« Pensez toujours à la fin, lorsque vous serez appelés Dr X Dr Y, la joie de ça. » 
C'est difficile mais ce n'est pas impossible avec la DAHVC et le soutien infaillible de Dieu vous y arriverez. 
Ceux qui sont devenus des médecins, des médecins spécialistes n'ont pas fait de la magie. 
Vous tomberez oui mais vous vous relèverez et sachez ceci. Je vous aime 🥰😘

<<La réussite n'est pas finale, l'échec n'est pas fatal, c'est le courage de continuer qui compte »
(citation de Winston Churchill).   


